
Résultats outils PARCEL sur Lannion-Trégor Communauté

Paramètres à entrer dans le modèle



Commentaire : En choisissant de relocaliser 100 % de l’alimentation, de passer en 100 % bio et de
diminuer de 25 % la consommation de viande, 42 600 hectares sont nécessaires pour alimenter la
population totale de LTC, soit environ 110 000 personnes.

Les impacts écologiques et sur l’emploi sont aussi calculés, les détails sont donnés un peu plus loin
dans le rapport.

Chiffres de la chambre d’agriculture 2018 sur le territoire de LTC

→ SAU (Surface Agricole Utile) = 51 790ha

Aujourd’hui le nombre d’hectares exploités (51 790ha) est supérieur à ce qui est nécessaire pour
nourrir la population locale en 100 % local et bio (42 600ha).

Il est donc possible de relocaliser totalement et en 100 % bio la production alimentaire, moyennant
une baisse de 25 % de la consommation de viande.

La  chambre  d’agriculture  donne  même  le  nombre  de  personnes  pouvant  être  potentiellement
nourries avec la production actuelle sur le territoire :



• La production de lait est 4 fois supérieure aux besoins de la population locale
• La production de Porc est 8 fois supérieure aux besoins de la population locale
• La production de légumes est 25 fois supérieure aux besoins de la population locale

Au vu de la faible consommation alimentaire locale du territoire, on en déduit que la production est
largement portée vers l’exportation.

EMPLOIS 

La chambre d’agriculture parle de 1 912 chefs d’entreprises et salariés sur LTC. Le logiciel donne
une estimation de 2 400 emplois agricoles direct.
En effet, le passage en 100 % bio demandera beaucoup plus de main d’œuvre et permettra donc de
créer des emplois.

Même avec une diminution de 25 % de la  consommation de viande,  le  nombre d’emploi  dans
l’élevage représente 50 %.



REPARTITION DES SURFACES

On voit  que l’élevage bio est  très gourmand en surface.  En effet,  65 % des terres agricoles en
France  sont  dédiées  à  l’alimentation  animale.  Le  passage  en  bio  réduit  significativement  les
rendements ce qui à pour conséquences d’augmenter fortement les surfaces dédiées à l’alimentation
animale. 

C’est pourquoi il est indispensable de réduire la consommation carnée lorsqu’on passe en bio, pour
ne pas augmenter les terres dédiées à l’élevage au détriment d’espaces naturels.



Impacts écologiques

Du fait de rendements plus faibles avec l’agriculture bio, l’empreinte au sol est plus élevée par
personnes

La consommation d’eau augmente car une partie de la production animale est remplacée par une
production végétale plus consommatrice d’eau par unité de surface.



Cette forte diminution des émissions de GES est principalement due aux engrais azotés qui ne sont
plus utilisés

Le potentiel de déforestation importée, est principalement lié à l’importation de soja du Brésil et
d’Argentine  pour  l’alimentation  animale.  La  réduction  des  produits  animaux  diminue  donc
directement ce risque 
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